
burant ce temps les cierges sont allumés par ïdes persriies
q i ont passé la nuit dans le cimetière on qui s'y sont rendues
de grand matin. L'aspect est celui d'un jardin enchanté. A
chaque messe, la sainte communion est distribuée à des centaines
d.- personnes. Toute la matinée le monde afflue de toutes les
d rections. On dirait que toute la ville s'est donné rendez-vous
à cet endroit. Les environs ressemblent à un marché aux fleurs
o i les derniers venus peuvent faire leurs achats. Dans le cime-
ti :re, les fidèles agenouillés partout prient pour leurs défunts.
. église ne désemplit pas à chaque messe. C'est intéressant de

v,»ir un grand nombre de monuments ressemblant à des chapelles
a'ec autel et peintures tout éclairés et le monde priant devant
l'Iutel. Les prêtres sont occupés à bénir les tombes. La solen-
n« té se termine par une grand'messe, suivie d'une procession
aitour du cimetière, avec les absoutesaccoutunées.

Pendent ce temps, les prêtres chantent le Miserere sur les
tombes de ceux qui sont morts hors du sein de l'Eglise. Ces
tcnbes sont situées dans un terrain à part, affecté spécialement
p.r le gouvernement à la sépulture des Francs, ainsi qu'on
appelle tous les Européens.

Ce cimetière n'est pas bénit, mais chaque tombe est bénite
à i'enterrement de ceux qui sont morts avec les Sacrements. La
population catholique du-rit latin est d'environ 4000 âmes, et
composée d'Arabes, d'Italiens, de Français, d'Allemands et de
Maltais. Un Père de chacune de ces nationalités exerce la charge
de curé auprès de ses compatriotes; et chaque dimanche on
prêche en cinq langues.

CORRESPONDANCE DE ROME

Saint Antoine dans son église à Rome. - Les nom-
breux fidèles qui fréqueutent notre église conventuelle, et en
particuilier les membres de la Pieuse Union, ont été agréable-
ment surpris,- dimanche matin, en entrant dans l'église pour
assister aux saints offices Une heureuse tranformation c'était


